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Avaste et nauiîj< salle de~
fi dan-se (le la Boir St. C oin

re.pliiîi 5~tà l'éclat de dleux

lent bec degaz, q1ui versaient
lerrs flots le lurière surr la
brillante et Jhryerrse assenblée
qui a 'Y trouivait réunie. L'élite

i îde la (erres le la Norvelle -
Orîciran sSe livrait en ce mio-
m ent à t t ' er tr î u nem e t (le

l lnse, aux sons (le la mélo-
Mir~ rusiqure dle la hanu(le de

de ette grande vle

A J'a utre bout de la Salle, lin orchestre de nègres, coidi
par le mulâtre Bersetu, attendalt, avec se ilistrirrnents tce
cinivre, q(i' so tourr furt 'arrivé (le faire résonrner la salle arux
éeilrs nde sa rr'â1 le Musique, e't d'eirtraîiiler, air soufle- éleett

(lC e Fes ecuivrants, Qcenrds, loirs ethi jelrrues créoles air

coeur dc feu cointufillue poussière 4a il ir oriln (V'ire
vale délirante.

l'orchestr'e dles nori' jourait exclliusivernent po)ur les valsqes

et les; gil< 'ili d <lusîCarelli, plus do ux, plusl iavr, iiiu
.rrat, juait, polir les rl1azourk4is et le qrdmîe

(on danIlsait en ce mîomenClt une tna/.our-ka, ("ette gracieuse~ et
monl le dlanse (10 la lulondel A Ilemur e. C'était un sîrlcîîîide
cali d'Sil que celiiqr'fît la salle de la Bours St.
Lotins. L'mnro1ié e rrrrrgrée (les ina6' l1é raatioiîs qrui

è c ehn)paienît des miulle 1hroirqtucî (le fleurs que 1 ' jeiunes til -
lstersai ert 1 Cri' !cU mains, olu po(rtarienrt cociietteireit attaih é.4
Sleur coS~,frémnissait sous les onuiatioli (I'Urre divine

harmnonie. Partni les. frais et rmjîts VisaOges de, divers grorupes
de daneurs et le' danseWses, distribuîés par la sallet on renuai.-
4trait qutu le réoles Loftisianaises, qui re balanaetàl

das, 1u tmiPi1 ai leurs tailles 5i souples, .e rciue

ondrî,,lais) qi letrr sembilleni ~tcl~eet qui, cr les îe
onre ci at esaient cli vini à imiter,

L'anitration, la gaiété, letiuaseryorîIeîL r t<rutei

Voir la le, 2e, 3e, 4e, 5e, 6e, 7e, Se et, ge Li t'aisîrn de.

les figures ; mais le plus aiméifi<, le plus excité, le plus enthou-
siatè (le touite cette assemnblée, c'était le comte d«letr
Il 'éta3it f1ait 'préseenter à presque toutes les jeunes fille.,, et
s 'était préesenté liri-rnirêne aux jeunes gens. On eut dit fin deli

plis 'onrstants visitcnîrs (les bals de la Bourse St. Louis. Il
potlait toujours ses tallui)r hauts, il était décoré de tous ses

cordois ; son visage tout défiguré par les brûlures qu'il s'était
faites à bord dit Zéphyr, grimaçait à chaque parole qu'il di.
sait, Il s'était fait raser les cheveux que les flammes avaient
tout grillés, et il portait une perruque blonde à cheveux lot-
tants et bouclés. Ajoutez à tout cela qu'il ne lui restait plus que

trois (lents dans la bouche, une en haut, dJeux eri bas, s'en
étant Cais-é rleum dans ,a cliûte. Tout &utre que lui eut gar-
dé la maison pour nie pas se montrer avec une si triste figure

nais le comte n'ecut Iras manqué unt b)al Pour tout aut monde
et son accident était pour lui unr véritable triomphe. Il avait
raconté sont aventure à touts ceux qui avaient voulu l'entendre,
l'accompagnanrt de commentaires exhiorbitanlts.

Il allait dec groupe eni groupe, disant fin mot à' celle-ci,
filisant unt salit à celle-là, uin cli d'Seil à uine autre ; sa pré-
,cnce était Lrenéraletruent accuteillic par unt sourire de fine
moquerie, et quelque fiois par' des exçplosions de rire que le
comte lie manquait pas dle traduire Pli sourire d'encouirnge.
ruient et cri cxprcsýi<ns d'approbationi. P'auvre comte, il sc glo.
t-il'lait et était heureux Il cri est tarit d'a uttes commrie lui qui ont
trop île présompr tion pouri croire,, ou trop peu dle bon sens prour
s'aperîevoi r qu'il.; deviennent ridicules, a lors qtu'ils s'imrrgi -
nerit briller par leur esprit. Cependant il n'était pas hiéte;
iiiia:s il étarit si présormptuux, si (at, si remupli d'amuour propre, si
ýii de ,es itres et (le ses riehIrsses et de sa naissance illulstre
qu'il nie luti entrait pas dans l'esprit que le ridlicule pût l'attejîr.
dre ou que lc sar-casîrre pût lui être ai re:4.é !

D)anrs I 'uiîuuasre <'une feniêtr e, Sir Arihrur Go.4ord coliver.
sait tranq(uillermenut a vec une autre personnîe, et jetait de telit ps
cri temps lin regarud pleir il'irgreil luateiiel bur- sa fille CIa-
risse qui dansait la rnayorrrka cri l'ace de luri, La belle et no-
hle figurre dle Sir Arthtur était emrueinîrte dl'une certaine teinte
des mélancoliqure dilMraction ; pir montenit il erililait coruplé-
teulent absorbé, écoutanut arnt)$ enrtilil e ce qure lui <iisit sorn
iriterloiuteur qrui sCe trouiUt être le Conistl aunglais à la Nir-
velle-Olé airs,

4~u'avez-voiis donc, S r rArlhwr, liii <lit le Consul qtri
.iýa1perçt de se.-j iliirracî irst, eeriez-voua i iiisipomé ?

,-- P rilo tinre;, rii, u nînsieuf, je lie p is c h)asd r <e sorti
bres idéca qui b'(Lcordviit bien penn aver, la gaiété et le bon-
heur qui irîqrueu ilU1),i cette réunion, Iso fit, tragique d'unei


